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C_journat rddigé par un Comme nous , iins dans leF l urrit aintiit rie113 eie es on ian l

eildechaqùesiècle des prog--rès etLde* la ré-
désie, l r diranten est de quaire sous par ex- iontrer l'exemple en encoura-

emîplaire. L'abonnement est 'S..geant les talents, paiera toute
de l0 sous par mois. Le bu. - annolce digne de figurer dansreau editorial du Fincu, L est. ses pages, à raison de' 4 sous la
établbi tenttes les promena- =poim. Toutes communica-
des, rues et laces publique. tins etc. pourront étre laissés
On y trouve l'edleur lorsqu'il . c it DEv tRRY .

.ù l le ., ) Vý1 V O l'ny est. Njo adm.liance excepd- peut, entr'autres cafl'raîchiisse-
on business. m cter le l'atasquie.

Je n'obéis nai ne commande à personne, je vais où je veux, je fais ce qui mie plait,
' je vis conme je peux rjue meurs quand il le faut.

VoL. 1] QUEBEC, 27 OCTOBRE 1838.. No. 39

LE FL'ANEu E Curr nu F'ssQuspour ci proche le continenilt de l'qmi-
ique, ec. etc. tc. etc. etc. etc.

ALUz CîANADIENr.

Aide-toi, le ciel t'aidera.
To be or nol t lbe, ltha is hie question!

Eire ou n'lte pas, telle est 1(z qtestion! voilà les mots qu'a mis le grand poète
dans la bouche d'un jeue prince qui voulait reconquérir son apanage. Ertac ou

NT-r rAs sont les moits-que doit graver à son chevet tout ce qui porte ini m ca-nadien. /ide-toi, le Ciel l'aidera-! voil ce îuc je crierai de toute la force de mna
voix à tout le pLys, à chacun de ses habitants.

L temns sont durs, s'écrient les tns-; les anglais sont durs, s'écrient les autres; le,
gouvernement est dur dit celui-ci; la poh&e est durc m ur I cepecndant

on prend l es ts trouve, le gouverne-
ment conuuu il est, la police commne elle arrive et nul nie songe a retourner les tems et
les anglais. nii à éclatirer le gouîverncement, tii à tindiea la pîîice, et l'on pleure, gémit,
querelle sansa songr à mettre le do;gt sur la plaie et à s'écrier: voilà ou me bîlesse le
soulier, va+en at cordoier vilain soulier ; qu'on me raerommode ce soulier, qu'on

ose chanîge ce sotier, qu'on mae jele au feu Cet inutle et abmuinale ouber! en nt
met on appelle le ciel et les amérirninssà son aide, Sans eouloir s'ider; tandis qu'

vec une peu de bonne voin il y aurait moyen de se passer des amliicains, je dis
plus: il vaudrait mille fois mieux eu paser; quant au ciel, je n'en parle pas, il aide

celui qui s'aide. selon ce quîe tht le sage pr overbse. Mais jé crois quse je parle un peuen paraboles, à l'exemple de Lord Durham; cli! qu'est-il besoin de paraboles dans
le pays te plus lbre di monde? la pensée n'a-t-elle pas des mots pour se représenl

ter, et ha lbertó de lesor ? Parlons donc en langage terrestre naturel et n'allon n cher
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